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Chères amies, chers 
amis,

Ce début d’année 
est l’occasion pour 

PArTAGe de réaffirmer la force 
et le sens de sa mission, ainsi que 
notre souci permanent d’anticipation 
et d’amélioration, afin d’assurer le 
maintien et le développement de 
programmes de qualité envers les 
enfants du monde.

Pour assurer cette pérennité et 
répondre à ces besoins cruciaux, 
notre association a élaboré et 
validé au cours de l’année 2018 un 
nouveau plan stratégique ambitieux 
pour les cinq années à venir.

Parmi les orientations fondatrices 
de ce plan, nous pouvons souligner 
la volonté de renforcer notre vie 
associative et la construire avec les 
centaines de bénévoles dans notre 
action au quotidien ; la recherche 
d’excellence dans le suivi et le renfort 
des capacités de nos partenaires sur 
le terrain ; la modernisation de nos 
principaux outils informatiques et 
administratifs pour mieux répondre 
à vos attentes ; le développement et 
la diversification de nos ressources à 
travers par exemple les dons ponctuels 
et le mécénat d’entreprise ; ou encore 
la montée en puissance de nos actions 
de sensibilisation en france à la cause 
des enfants du monde.

Cette année 2019, vous serez ainsi 
les témoins des premiers fruits de 

cette vision au travers notamment 
de la création de nouvelles offres 
de soutien à PArTAGe en renfort 
du parrainage ; de la mise en place 
d’une part de mutualisation des 
dons qui permettra une plus grande 
solidarité entre tous les programmes 
et les actions de PArTAGe ; de 
l’accueil d’un nouveau système 
informatique plus agile et 
respectueux des nouvelles normes 
de protection de vos données, ou 
encore d’une nouvelle opération 
de sensibilisation d’envergure 
autour de l’éducation populaire 
avec l’organisation d’une tournée 
musicale de notre partenaire 
équatorien iNePe en france. 

La mise en œuvre de ces nouvelles 
priorités sera possible grâce à 
l’engagement collectif de tous les 
membres du réseau de PArTAGe. 
Partenaires, marraines et parrains, 
bénévoles et salariés, chacun pourra 
apporter sa pierre à l’édifice pour 
que nos actions restent porteuses 
d’espoir pour les plus vulnérables.

J’invite donc chacun de vous à 
nous accompagner dans cette 
belle aventure et à poursuivre 
notre combat de tous les jours pour 
l’avenir des enfants du monde ! 

Bon début d’année à toutes et tous,

Amicalement,

Nicolas Lenssens 
Directeur Général

Edito

Le forest Stewardship Council (fSC) est 
un label environnemental, qui assure que la 
production de bois ou d’un produit à base 
de bois a respecté des procédures censées 
garantir la gestion durable des forêts.



14 antennes
locales
bénévoles

alpes maritimes
Jamila ibrahimi
partage.alpesmaritimes@orange.fr
Tél. 04 93 76 85 10

alsace
Christian Carau
accueil@partage-alsace.org
Tél. 06 16 41 37 45

aube
Sylvie Joly
aube@partage.asso.fr
Tél. 06 64 77 20 00

auvergne
Bernadette Carbonnel
auvergne@partage.asso.fr
Tél. 04 73 26 23 37

Bordeaux gironde
Joëlle Boussier
bordeaux@partage.asso.fr
Tél. 06 33 75 81 67

Calvados
Martial Legras
calvados@partage.asso.fr
Tél. 02 31 82 41 25

Isère 
Dominique Bissuel
isere@partage.asso.fr
Tél. 06 86 04 04 45

Lyon rhône
francis Dufour
partage.lyon.rhone@gmail.com
Tél. 09 54 58 81 74

oise 
Corinne Loverich-Bouvet
oise@partage.asso.fr
Tél. 06 14 47 52 63

Paris
Nathalie Lanoizelée
paris@partage.asso.fr
Tél. 09 52 11 72 93

Provence
Caroline Gareau 
provence@partage.asso.fr 
Tél. 06 79 78 65 50

ra - Saint-Etienne
Brigitte Giret
partagera@sfr.fr
Tél. 06 77 48 27 43

région Nantaise
Christiane Dronneau
partageregionnantaise@laposte.net
Tél. 02 40 43 51 14

Vendée
Martine Bouffet vergniol
vendee@partage.asso.fr
Tél. 02 51 54 95 61

un public au rendez-vous pour 
les « cantines du monde » 2018 ! 

Partage et son réseau bénévole ont organisé l’événement national 
« Cantines du monde » en novembre 2018 à l’occasion de la Journée 
Internationale des Droits de l’enfant.

La mission était de sensibiliser à 
l’importance de l’accès à l’alimentation 
dans les écoles pour les enfants 
défavorisés afin d’améliorer leur état 
de santé, le taux de scolarisation et 
leur capacité d’apprentissage. Ceci à 
travers l’exposition photos « Cantines 
du monde », le Carnet de recettes, 
des animations et des repas partagés 
pour découvrir les traditions culinaires 
des enfants : la soupe de quinoa 
équatorienne, le pilao comorien, l’amok 
trei cambodgien, le dal bhat népalais ou 
encore le romazava malgache.

Se sont associés à cette aventure avec 
beaucoup de générosité et de simplicité, 
notre ambassadeur Pierre-Sang Boyer, 
Chef cuisinier français d’origine coréenne, 
Régis et Jacques Marcon, père et fils, 
grands Chefs 3 étoiles, et Cédric Boutroux, 
Chef exécutif des brasseries Bocuse.

La mobilisation, l’énergie et l’engagement 
de nos bénévoles ont permis d’organiser 
16 événements dans 10 villes de france, 
auprès de publics variés. Plusieurs 
événements s’adressaient aux enfants 
et aux jeunes : animation avec APi 
restauration, en région nantaise, dans une 
cantine scolaire accueillant 400 enfants, 
interventions auprès de 200 étudiants du 
centre de formation de la Croix-rouge à 
St-etienne et auprès de 3 classes d’école 
élémentaire à Compiègne. 
D’autres événements s’adressaient au 
grand public : animation aux Halles de 
Bacalan à Bordeaux avec la participation 
de tous les commerçants, présentation 
de l’expo « Cantines du monde » dans 
divers restaurants : au Carré des Services 
et au restaurant d’entreprise GrTGaz à 
St-Herblain, au CiP20 à Paris ou encore 
au restaurant d’application du lycée 
hôtelier Emilie du Châtelet à Serris (77). 

anne-Laure Narcy, responsable réseau 
bénévole et éducation au développement

retrouvez une présentation de chaque 
événement et un bilan complet sur  

  www.cantinesdumonde.org

« Il ne faut pas oublier que manger 
est avant tout un besoin, une 

nécessité qui n’est malheureusement 
pas à la portée de tous. Et, chacun 
d’entre nous, à sa manière peut 
contribuer à faire avancer les 

choses. » Pierre-Sang Boyer

« On essaie de donner du sens 
à notre métier en partageant de 

belles initiatives comme celle-ci ! »
Jacques marcon
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De nouveaux projets réalisés grâce aux legs

contexte de la générosité  
en france

en 2019, grâce aux legs reçus par PArTAGe, plusieurs projets peuvent être 
financés. L’école de l’INEPE en Equateur est maintenant équipée de panneaux 
solaires et les enfants participent à des ateliers d’éducation et de sensibilisation 
à l’environnement pour un budget total de 21 734,35 €. Les centres d’activités 
pour les enfants du GACC au Brésil bénéficieront également de ce dispositif 
d’énergie renouvelable (équipement et ateliers), avec en plus, des formations à 
destination des jeunes pour apprendre à installer et à entretenir des panneaux 
solaires pour un budget total de 29 984,26 €. Par ailleurs, en Palestine, les 
femmes du centre culturel IBDAA bénéficieront de formations professionnelles 
et pourront participer à des ateliers de sensibilisation au droit des femmes 
(budget de 28 446,50 €). 

Les mots de Pierre Siquier, Président de france 
générosités dont ParTagE est membre

Pierre Siquier a accordé une tribune au magazine 
Le Point, dans laquelle il souligne la nécessité 
d’encourager la générosité privée malgré un contexte 
fiscal complexe :

« L’année 2018 a été marquée par une « instabilité 
fiscale  »  pour  les  donateurs. Nous  enregistrons 
une baisse significative des dons durant le premier 
semestre (-6,5 % des montants collectés). Cette 
baisse peut s’expliquer entre autres par la hausse de 
la CSG pour les retraités, population très importante 
pour notre secteur (71 % des donateurs sont âgés de 
50 ans et plus) mais surtout par la transformation de 
l’Impôt sur la fortune (ISF) en Impôt sur la fortune 

immobilière (IFI) avec une baisse de 13 % de la 
collecte sur les mois de mai et juin 2018. […] Nous 
devons continuer d’encourager la générosité privée 
afin de permettre le maintien et le développement 
des causes et programmes au bénéfice des publics 
les plus fragilisés et marginalisés. » 

Sources : http://www.francegenerosites.org/
tribune-point-dannee-blanche-dons/

Projets terrains

france

Le nouveau format de l’Assemblée Générale 2018 ayant fait 
l’unanimité, il a été décidé de tous vous convier à nouveau 
lors d’une journée complète de vie associative en 2019. 
Nous vous donnons rendez-vous le samedi 15 juin 2019 au 
CISP (Centres Internationaux de Séjours de Paris Centre) 
6, avenue maurice ravel 75012 Paris, afin de se réunir 
pour un moment de partage et de mobilisation pour la vie 
associative de PArTAGe.

Bloquez dès maintenant la date dans vos agendas ! vous 
recevrez prochainement plus d’informations par mail et 
sur le site de PArTAGe. 

Assemblée générale 2019
Au siège

4

actualités



À travers l’action de ses partenaires dans plusieurs pays, Partage 
soutient des programmes d’appui au fonctionnement des écoles. 
Parler d’école, c’est penser aux salles de classes, aux tableaux noirs, 
aux cahiers, aux élèves et aux enseignants. Mais ce n’est pas tout. 
L’équation est incomplète. Pour permettre à une école de bien 
fonctionner, il faut pouvoir compter sur l’implication des parents 
et des communautés.

Des familles impliquées  
dans la vie des écoles

Pourquoi est-ce important voire vital ? 
Parce que l’implication des parents et 
des communautés dans l’école répond 
à plusieurs enjeux. 

D’ordre psychologique et pédagogique 
d’abord. Pour un enfant, il est toujours 
plus confortable de savoir que les 
deux principaux éducateurs de sa 
vie quotidienne se connaissent, se 

parlent, se comprennent. Quoi de 
plus difficile pour un enfant que 
d’avoir deux modèles d’éducation 
différents, voire opposés ? Comment 
se comporter et bien apprendre ? Pour 
un parent, l’implication dans le suivi 
des activités scolaires permet d’acquérir 
de la confiance en soi et d’asseoir son 
rôle bien au-delà du simple suivi des 
devoirs. Dans les zones d’intervention 
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école pour tous et par tous » parce 
que les enfants sont l’avenir de la 
communauté. C’est aussi favoriser un 
consensus communautaire sur l’école, 
faire prendre conscience que chaque 
acteur porte une part de responsabilité 
dans le bon fonctionnement de l’école. 
Très souvent, cette représentativité 
se traduit dans l’implication dans les 
Conseils d’École (voir page ci-contre). 
Ce qui ne doit pas empêcher les 
états de continuer d’investir dans 
l’éducation, qui doit rester un bien 
public.

L’enjeu est aussi économique. La 
contribution que les familles apportent 
peut être financière, à travers le paie-
ment des frais de Conseil d’école, mais 
souvent, les familles bénéficiaires sont 
issues de milieux vulnérables et ne sont 
pas en mesure de payer. elles trouvent 
alors d’autres manières de contribuer. 
Par exemple, en équateur, notre parte-
naire l’iNePe propose aux parents dans 
des situations économiques difficiles, 
de réduire les frais d’inscription en 
contrepartie de leur implication dans 
l’association (réparations, ménage, 
accompagnement de certains élèves 

 suite page 9

« L’ancrage de l’école dans le village

passe par l’appropriation qu’en fait

la communauté »

des projets que nous soutenons, il n’est 
pas rare que les parents, analphabètes 
ou illettrés, ne soient pas en mesure 
de connaître la progression des élèves. 
C’est pourquoi le relais proposé par 
nos partenaires facilite beaucoup le 
dialogue avec l’enfant et les échanges 
avec les enseignants. Les équipes de 
terrain rassurent les parents, leur 
donnent des conseils, les invitent à 
s’impliquer autrement.

L’enjeu est également social. Parfois, 
comme dans les zones rurales du 
Burkina, du Bénin ou des Comores, 
impliquer les parents, c’est tenter de 
les convaincre des bienfaits de l’école, 
de son utilité. L’ancrage de l’école dans 
le village passe par l’appropriation 
qu’en fait la communauté. L’enjeu 
est de véhiculer le message « d’une 
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conseils d’école 
Dans le cadre de la décentralisation des 
systèmes éducatifs, en France et dans de 
nombreux pays, la gestion des établissements 
primaires relève de prérogatives communales. 
L’état entend ainsi assurer un progressif 
transfert de compétences du sommet à la 
base avec l’implication des collectivités et de 
leurs représentants, notamment des parents 
d’élèves. 

L’organe constitué spécifiquement pour permettre 
la collaboration de tous ces acteurs sur le devenir de 
l’école est le Conseil d’école. Dans certains pays, on 
parle de « Comités de Gestion des établissements 
Scolaires » ou de « Comité de Gestion ».

Définition 

Le Conseil d’école est un organe de concertation 
institutionnelle doté de compétences décisionnelles, 
décrites dans les Lois d’Orientation du Système 
éducatif de chaque pays. 

constitution

Le Conseil d’école est composé de représentants de 
l’équipe pédagogique de l’établissement (enseignants ; 
personnel administratif et directeur de l’établissement), 
de représentants d’élus locaux (membres du Conseil 
communal), de représentants des autorités éducatives 
et de représentants de parents d’élèves. Dans certains 
pays, les Conseils d’écoles absorbent les Associations 
des Parents d’Élèves (APE), mais ce n’est pas toujours 
le cas. Les groupements construits autour de l’école 
comme les APe, les Associations des Mères éducatrices 
(dans certains pays d’Afrique), les clubs de jeunes ou 
de groupements des « anciens » peuvent prendre une 
part active mais dissociée dans la gestion de l’école. 
Généralement, les membres d’un Conseil d’école sont 
élus (ou, selon les cadres légaux, certains postes sont 
parfois nommés par les autorités éducatives).

fonctionnement et prérogatives

Le Conseil d’École se réunit selon un calendrier défini 
conjointement en début d’année scolaire. Le nombre 
de réunions varie selon les cadres légaux et les besoins. 
Les réunions regroupent l’ensemble des représentants 
et un bureau exécutif constitué autour d’un président 
(il s’agit souvent du directeur de l’école), d’un secrétaire 
et d’un trésorier.

Le Conseil d’école peut participer au projet 
d’établissement en définissant les priorités des besoins 
de l’école, il peut voter le budget de fonctionnement 
(qui ne supporte pas le coût des salaires des 
enseignants dans les écoles publiques), il cherche les 
financements privés pour la mise en œuvre du projet 
d’établissement, effectue du « plaidoyer » auprès 
des instances publiques pour obtenir des fonds. Le 
Conseil d’école a également pour tâche de sensibiliser 
la communauté sur les droits à l’éducation. Dans 
certains contextes d’intervention, il a pour rôle de 
convaincre les parents récalcitrants à amener leurs 
enfants/filles à l’école.

Les parents d’élèves contribuent au fonctionnement du 
projet d’établissement par le paiement d’une cotisation 
annuelle collectée par Conseil d’école. 

Les difficultés de terrain
Parfois les membres du Conseil d’école, dans les 
zones d’intervention de nos partenaires, ne sont pas 
formés à leurs droits et devoirs. Seuls les membres de 
l’équipe pédagogique sont alphabétisés et peuvent 
prendre connaissance des documents, rédiger les 
comptes rendus de réunion, suivre les comptes du 
Conseil d’École, ce qui peut poser des difficultés 
de confiance, de transparence et de collaboration. 
Le paiement des cotisations de la part des parents 
d’élèves est un problème épineux pour certains 
Conseils d’école : recueillir les versements, assurer le 
suivi dans la transparence et rendre des comptes à 
l’ensemble du Conseil n’est pas toujours évident. 

de l’équipe pédagogique
Rassemblement des membres
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Pouvez-vous vous présenter ?

Je suis Amina Saïd M’soili de Comoni, 
niveau terminale, mariée et mère de 2 
enfants. Je me suis engagée depuis 2012 
en qualité de Parent Chargé de la veille 
des Absences (PCVA) des élèves de l’école 
de Comoni pour les localités de Comoni 
et de Mirondroni, dans le Nyumakélé.

Quelles sont les raisons de votre 
engagement ?

Mon engagement à cette action de PCvA 
a été motivé parce que dans ma scolarité, 
j’ai vu beaucoup d’élèves et de jeunes 
écoliers s’absenter ou abandonner tout 

simplement l’école. ils n’avaient personne 
pour leur conseiller de rester à l’école. 
Mon village n’a pas été choisi au hasard, il 
est marqué par ce fléau d’absentéisme et 
d’abandon scolaire. Dès que j’ai eu cette 
opportunité de contribuer à redresser la 
situation, je n’ai pas hésité à me porter 
volontaire. 

mon engagement permet de :

  Contribuer aux changements de 
comportements des parents par 
rapport au suivi de la scolarité de leurs 
enfants ;
  Participer au développement de mon 
village : j’ai compris que sans éducation, 
il n’y a pas de développement ;
  encourager les enfants à aimer 
davantage l’école ;
  Conscientiser les parents sur leur rôle de 
parents d’élève vis-à-vis de la scolarité 
de leurs enfants.

Pouvez-vous expliquer en quoi 
consiste votre mission ?

Chaque vendredi, je passe à l’école pour 
prendre les listes des enfants qui se sont 
absentés pendant la semaine.
Le samedi, je passe maison par maison 
m’entretenir avec les parents ou l’élève 
en personne pour connaitre les raisons 
de son absence. Les malades sont 
transférés à l’hôpital. Pour les autres, 
un débat s’engage entre les parents 
et, s’il est présent, l’élève. Une solution 
est proposée, et le lundi suivant, 
l’élève reprend le chemin de l’école. en 
engageant les parents, on trouve une 
solution. 

êtes-vous satisfaite de ce rôle ?

Je suis très satisfaite de ce travail car j’ai 
pu mettre en relation les parents d’élèves 
et les enseignants, chose qui ne se faisait 
pas avant. 
Les parents d’élèves apprécient l’initiative 
de mettre en place cette activité car 
aujourd’hui, ils ont quelqu’un qui leur 
rappelle souvent leurs devoirs envers 
leurs enfants. Les enseignants remercient 
MAeeCHA qui a pu mettre en place ce 
service de veille sociale destiné à s’occuper 
des absences des élèves. C’est la meilleure 
solution pour lutter contre l’absentéisme 
et l’abandon scolaire.

Je  remercie  infiniment  l’équipe  MaEECha 
qui m’accompagne dans cette tâche avec 
les formations depuis 2012, le suivi et 
l’encadrement. Je peux accomplir ma mission 
dans les meilleures conditions. aujourd’hui, 
je me sens plus renforcée et rassurée dans ma 
façon de faire. J’ai pu améliorer mes capacités 

intellectuelles, découvrir d’autres 
personnes et faire la connaissance 
de nombreuses mamans. au village 
on me surnomme « la mère des 

enfants », cela me réconforte dans 
ma mission. Oui, l’éducation 
peut donner des ailes. Vive 
l’éducation des enfants !

Amina Saïd M’soili de comoni

témoignage d’Amina  
Saïd M’soili de comoni 
Parent chargé de la Veille 
des Absences - MAEEchA 
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Aujourd’hui, je me réjouis d’avoir 
contribué à faire baisser le taux 
d’absentéisme à l’école de Comoni. il 
est de 2 % actuellement contre 15 % 
en 2012. 
Les cas d’absences les plus fréquentes 
sont la maladie, le fait que les enfants 
n’aient pas toujours mangé la veille 
et qu’ils partent cueillir des mangues, 
l’absence de fournitures quand le cahier 
est perdu ou fini, les transferts ou les 
déplacements dans les autres îles. 

Quels conseils donneriez-vous aux 
parents ? 

en difficultés d’apprentissage). En 
Haïti, dans les zones rurales où est 
mis en œuvre le projet de l’ACDeD, 
les parents fournissent une partie des 
matériaux nécessaires à la construc-
tion des écoles (eau, sable…) et font 
office de main-d’œuvre. Aux Comores, 
notre partenaire MAeeCHA axe son 
travail sur l’implication des parents. 
Les mères participent au fonctionne-
ment des cantines scolaires : mise à 
disposition des ustensiles et du bois 
de chauffe, préparation et distribution 
des repas. MAeeCHA a aussi instauré 
un système qui favorise l’implication 
des parents dans les Conseils d’école 
et facilite le dialogue avec les ensei-
gnants : les Parents Chargés de la 
Veille des Absences (Voir témoignage 
PCvA - MAeeCHA).

L’implication des communautés dans 
le fonctionnement et la gestion des 
écoles est un impératif pour permettre 
leur appropriation et leur pérennité. 
Une école « du village » autonome est 
moins dépendante des financements 
extérieurs, notamment ceux de l’état 
qui, dans certains pays, se désengage 
du secteur éducatif jugé « non 
rentable » au détriment de l’atteinte 
ou du maintien d’une éducation pour 
tous et de qualité. Le dialogue reste 
la clé pour trouver l’équilibre dans la 
répartition des responsabilités de tous 
les acteurs en éducation : parents, 
communautés, équipes pédagogiques, 
administration locale, centrale… et 
enfants ! 

marie Benketaf, responsable du suivi des 
programmes Burkina faso, Comores, 
Madagascar

J’exhorte vivement les parents à 
s’impliquer et à participer à la vie de 
l’école, c’est le seul moyen de suivre 
la scolarité de leurs enfants. Ainsi les 
parents jouent pleinement leur rôle 
de parents d’élèves et contribuent 
à la réussite scolaire des enfants, au 
développement de l’école et du village. 
Les parents ont un rôle essentiel à jouer 
dans la gestion et le fonctionnement 
avec le Conseil d’école.

Rencontrez-vous des difficultés dans 
la poursuite de cette mission ? 

Les élèves récalcitrants têtus, ceux qui 
se rebellent et ceux dont les parents 
sont immigrés. ils n’obéissent pas à 
l’autorité parentale car ils habitent avec 
leurs grands-parents souvent âgés. ils 
n’aiment pas qu’on les interroge et les 
grands-parents peinent à assurer un 
suivi scolaire approprié.
J’ai à charge le suivi de 737 élèves situés 
dans 2 localités, ce qui n’est pas rien. 
Autre difficulté, certains enseignants ne 
coopèrent pas assez dans le relevé des 
absences. De ce fait, j’ai dû rentrer dans 
les classes pour prélever les absences. 
Peu à peu, on a pu éclaircir les rôles.
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en 2017, Partage et ses partenaires locaux ont réalisé un bilan sur les 10 ans d’échanges et 
de collaboration au sein du réseau Lamako. Il s’agissait de voir les avancées et les difficultés 
rencontrées dans le travail en réseau pour mieux définir les orientations et actions de 
développement du réseau Lamako dans les années à venir, en lien avec l’élaboration du 
nouveau Plan d’Orientation Stratégique de Partage.

Bilan et perspectives du réseau Lamako

Depuis le lancement en 2007, de nombreuses actions 
ont été réalisées : 3 réseaux régionaux ont été créés 
(Afrique, Asie, Amérique Latine), 12 rencontres 
régionales organisées, 10 visites d’échanges 
entre partenaires réalisées, 22 fiches de partage 
d’expérience élaborées.

La très grande majorité des membres juge que le 
réseau leur a été utile, que ce soit pour acquérir de 
nouvelles compétences, être reconnu en tant que 
membre d’un réseau international ou avoir accès 
à de nouvelles connaissances. Cela explique leur 
forte volonté de voir se poursuivre les échanges 
entre partenaires de PArTAGe et de développer le 
réseau Lamako. Lors du bilan, nous avons identifié 
les faiblesses et points à améliorer. Tous les membres 
du réseau Lamako n’ont pas forcément pu bénéficier 
des actions du réseau, les échanges se sont souvent 
concentrés par zone géographique, au détriment 
d’un travail plus thématique. 

Ce temps de réflexion nous a permis de réaffirmer 
qu’un travail en réseau s’inscrit parfaitement dans 
l’esprit de collaboration entre PArTAGe et ses 
partenaires locaux : une relation équitable, durable 
et d’échange réciproque. Travailler en réseau, 
c’est participer dans la durée, ce qui va au-delà 
d’un soutien ponctuel à un projet et ce qui est 
en cohérence avec le modèle de partenariat de 
PArTAGe : un partenariat sur le long terme.

PArTAGe collabore aujourd’hui avec des organisations 
locales disposant de connaissances, d’expériences, 

d’expertises reconnues au niveau local et parfois 
national, voire international. La mutualisation des 
ressources et l’échange d’expériences sont sans nul 
doute un moyen efficace pour améliorer la qualité 
et les résultats des actions réalisées sur le terrain 
auprès des populations vulnérables, les pérenniser 
et développer l’autonomie des partenaires.

PArTAGe poursuivra dans les années à venir son 
appui au développement du travail en réseau entre 
ses partenaires locaux, à travers la mise en place 
de groupes de travail thématiques, le renforcement 
des visites d’échanges, la création d’un site internet 
où les membres pourront partager leurs ressources 
(documents, outils, supports pédagogiques…) et 
accéder à celles des autres, etc. 

Julie Saturné, responsable du suivi des programmes et 
Chargée réseau, suivi évaluation et capitalisation
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Vous avez été 1 314 personnes à répondre à 
notre questionnaire envoyé en début d’année. 
Un grand merci !

Accompagner tous 
les enfants par votre 
parrainage

préjudice aux autres. Ce que vous donnez actuellement à 
un enfant et un programme d’un pays défini continuera 
de leur être destiné. Seule une partie des montants, à 
condition que les besoins du partenaire soutenu par vous 
soient couverts, pourra être affectée à d’autres projets, 
clairement identifiés chez nos partenaires en difficulté. 
Ce partage d’une partie des ressources n’aura lieu qu’à 
hauteur de 50 % maximum des parrainages. Il s’agira 
de s’ouvrir à d’autres enfants tout en restant parrain/
marraine de l’enfant et/ou du programme choisis. fidèles 
à nos valeurs de transparence et de respect, vous en serez 
évidemment informés. D’ici là, nous serons heureux de 
répondre à vos questions.

Nous savons pouvoir compter sur vous et nous vous 
redisons un immense merci. 

Claudine Paraire,  
Directrice des relations parrains et donateurs

Hélène mahieus,  
 Chargée des relations parrains  
et donateurs et Référente fidélisation

assouan Zantangni,  
Chargé de collecte grand public

vos réponses sont précieuses et nous confortent dans 
la façon de réaliser notre mission. vous le savez, les 
valeurs de solidarité et d’équité sont au cœur de nos 
actions. Être parrain ou marraine à PArTAGe, c’est venir 
en aide aux enfants, à leur famille et leur communauté 
sans discrimination. Par le parrainage d’action vous 
soutenez et connaissez l’évolution d’un programme. 
Par le parrainage nominatif, vous nouez, le temps de 
son parrainage, une relation privilégiée avec un enfant 
et le voyez grandir et se développer. Votre filleul se sent 
soutenu par vous, et devient ambassadeur auprès de 
ses camarades, tous bénéficiaires des projets mis en 
place pour eux avec le même soutien. Ce principe est 
fondamental.

nous souhaitons vous rassurer sur la destination 
de votre soutien financier, il ira toujours aux 
enfants du pays dans lequel vous êtes parrain 
ou marraine.

Aujourd’hui, faute de parrains/marraines et donc de 
ressources suffisantes, certains partenaires ne peuvent 
pas mettre en place toutes les actions souhaitées en 
faveur des enfants. Nous voulons répondre à la demande 
de chacun de façon équitable en instaurant un système 
d’aide aux partenaires les plus en difficulté, sans porter 

À la question « Accepteriez-vous que le montant 
de votre parrainage puisse être affecté à un 
autre projet si les besoins du partenaire étaient 
couverts ? » vous avez répondu positivement 
à 78%. Et voici les principaux commentaires 
apportés :

  Oui, c’est une des raisons pour laquelle nous 
avons choisi PArTAGe.

  Je fais confiance à PArTAGe pour juger des 
besoins. Les enfants ont tous les mêmes droits.

  C’est logique. Ça servira à quelque chose de 
bien pour d’autres enfants.

  Si les besoins du partenaire sont couverts, les 
fonds doivent servir à une autre cause pour 
aider les populations dans le besoin.

  il est normal que mon don serve là où il y a 
le plus de besoins.

  Le but de mon parrainage est d’aider, quel que 
soit le projet, tant qu’il correspond à mes valeurs.

  À condition que les échanges avec mon filleul 
continuent. Je tiens à l’accompagner.

  volonté d’accompagner 
personnellement un 
enfant vers son avenir 
(66 %)
  Soutenir dans la durée 
un projet qui vous tient à 
cœur (51,5 %)

  envie d’agir dans une 
région du monde en 
particulier (25,8 %) 
  Besoin de connaitre la 
personne qui bénéficiera 
concrètement de votre 
aide (18,4 %).
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Vos 4 premières motivations  
à devenir parrain ou marraine
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agir avec PARtAgE pour les enfants du monde

m.     mme 

raison sociale

Nom 

Prénom

adresse complète

Code postal  Ville  

Pays   

Téléphone   

Email   

votre référence PArTAGe,  
si vous nous soutenez déjà 

 J’accepte de recevoir des informations de la part de PArTAGe par email

ParTagE s’engage à ne pas louer ou échanger vos coordonnées à d’autres organismes.

merci de remplir ce coupon  
et de nous le retourner,  
le cas échéant, accompagné  
de votre règlement  
par chèque à l’ordre  
de ParTagE en fonction  
de votre choix, à :

ParTagE,  
40 rue Vivenel, BP 70311 
60203 Compiègne Cedex

 

  Je parraine un enfant. 
 À partir de 30 € par mois.

  Je parraine une action. 
 À partir de 25 € par mois.

Je joins un chèque correspondant au 1er versement  
et recevrai sous peu mon dossier de parrainage.

   Je fais un don régulier de ............... € par mois.

  Je joins un premier règlement par chèque (minimum 8 € par mois).

   Je fais un don ponctuel de ...............€.

 Je joins un chèque à l’ordre de PArTAGe.

merci de votre engagement à nos côtés !

  Je paie ma cotisation annuelle  
et deviens adhérent(e) de ParTagE.

 Je joins un chèque de 25 € à l’ordre de PArTAGe. 

   Je m’abonne au journal de l’association,  
ParTagE Témoigne, et participe ainsi à sa diffusion.

 12 € par an. Je joins un chèque à l’ordre de PArTAGe.

  J’envisage de faire un legs, une donation  
ou une assurance-vie au bénéfice de PARTAGE.

  Je souhaite être informé(e) sur le partenariat  
d’entreprise ou le mécénat.

  Je veux m’impliquer bénévolement.

Je désirerais être contacté(e) à ce sujet.

faire un don

Parrainer 

agir autrement

adhérer

BU
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Vos dons sont déductibles de vos impôts ! Vous pouvez bénéficier d’une réduction d’impôts de 66 % du montant  
de vos dons à ParTagE, dans la limite de 20 % de votre revenu net imposable.
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Soit 10,20 € après déduction fiscale

Soit 8,50 € après déduction fiscale


